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SE FORMER À DES PRATIQUES
AGRICOLES ET POLITIQUES

initiative

A

Le compagnonnage pour cheminer

Fourche et Champ Libre propose un compagnonnage comme voie d’apprentissage en agri-
culture paysanne, dans des fermes, et en privilégiant l’échange et le faire ensemble.



5LUTOPIK #11 - ÉTÉ 2016 /

Une formation politique pour une
agriculture paysanne autonome

Les ravages de l ’agricul ture industriel le sur la Terre,
les Hommes et la nature ne sont plus à démontrer.
Certains les ont actés et proposent, pour renverser la
tendance, de multipl ier les petites fermes autonomes
sur les territoires. C’est le cas du réseau européen Re-
claim the Fields, rassemblant de jeunes paysans et
paysannes sans terre et des col lectifs, constitué en
2008 dans la suite du Forum européen de Malm . I l
s’agit de favoriser le retour à la terre et, dans un
même mouvement, de remettre en question les rap-

ports de production en agricul ture. Pour Reclaim the
Fields, produire sainement des al iments sains ne suffit
pas à répondre à une question qui est avant tout so-
ciale et pol itique. Qu’en est-i l de la répartition de la
terre  ? Comment repenser les rapports marchands en
agricul ture, quid des formes d’agricul tures vivrières  ?
I l s invitent à travers leurs pratiques et leurs ren-
contres à réfléchir sur les conditions d’existence des
paysans et paysannes, et des sociétés, pour agir. Plus
d’infos  : www.reclaimthefields.org.

Le compagnonnage,
c’est aussi faire des choses
ensemble pour passer par
la pratique et sa force de
démonstration.

«

»

REPRENDRE LE CONTRÔLE
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QUEL HORIZON
POUR LE TRAVAIL ?

Q

Le travail envahit nos vies jusqu’à se confondre avec notre identité. Il est devenu une valeur
essentielle au point que l’on n'ose à peine s’interroger sur ce qu’il signifie vraiment. La ré-
gression sociale à l’œuvre devrait nous alerter, enclencher des réflexions et une reconquête
de nos activités.

Dossier travail
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le salarié, variable
d'ajustement

des contraintes
moins physiques,
plus psychologiques

LE DROIT DU TRAVAIL
EN QUELQUES DATES

1791  : La l iberté du travai l , du
commerce et de l ’industrie est
proclamée. Les corporations
sont supprimées, la loi Le Cha-
pel ier interdit les groupements
professionnels, les coal itions ou-
vrières et les grèves.

1803  : La grève devient un dél it.
Le l ivret ouvrier est instauré, i l
permet d’exercer un contrôle
pol icier et patronal sur chaque
travai l leur, les dates d’embauche
et de fin de la période de travai l
y sont inscrites. I l disparaît en
1890.

1806  : Création du consei l des
Prud’hommes. La parole du pa-
tron prime sur cel le de l ’ouvrier
en cas de l itige sur les salaires
(cette règle sera supprimée en
1868).

1841  : L’âge minimum pour tra-
vail ler est fixée à 8 ans et 13 ans
pour les travaux de nuit, avec un
temps de travail de 8 h/jour pour
les enfants de 8 à 12 ans et à
12  h entre 12 et 16 ans. La loi
est l imitée aux entreprises de
moins de 20 salariés.

1848  : La IIe Républ ique fixe la
durée de travai l à 10  h à Paris
et 11   h en province, une mesure
abrogée par la nouvel le assem-
blée qui l imite la journée de tra-
vai l à 12  h uniquement dans
certains secteurs et avec peu de
moyens de la faire respecter.

1864  : Le dél it de coal ition est
supprimé, les grèves sont pos-
sibles mais ne doivent pas atten-
ter à la l iberté de travai l ou
engendrer de violences.

1874  : Interdiction d’employer
un enfant de moins de 12 ans, le
travail est l imité à 12  h/jour pour
les mineurs et les femmes, qui
n’ont plus le droit de travail ler le
dimanche et les jours fériés.

1884  : La loi Waldeck-Rousseau
reconnaît la l iberté syndicale.
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aux origines de
l'homme

Utile, le travail?

1898  : La responsabi l i té patro-
nale est reconnue dans les
accidents du travai l .

1900  : Semaine de 70  h pour tout
le monde, 11  h/ jour maximum.

1906  : Le repos hebdomadaire
devient obl igatoire et le minis-
tère du Travai l est créé.

1910  : Création du Code du travail

1919  : Instauration des Conven-
tions col lectives et création de
l ’Organisation internationale du
travai l . La journée de travai l est
fixée à 8  h, la semaine à 48  h.

1936  : Avec le Front populaire,
la semaine passe à 40  h sans
perte de salaire et les salariés
obtiennent 2 semaines de congés
payés (3 en 1956, 4 en 1971).
Les délégués du personnel font
leur apparition dans les entre-
prises de plus de 10 salariés.

1946  : Le droit de grève et l ’ac-
tion syndicale sont inscrits dans
la Constitution.

1950  : Entrée en vigueur du
SMIG, qui instaure le principe
d’une rémunération minimale
pour tous les travai l leurs.

1958  : Création de l’assurance
chômage et instauration des droits
sociaux dans la Constitution.

1968  : Reconnaissance de la
section syndicale d’entreprise.

1982  : Passage aux 39  h, géné-
ral isation de la 5e semaine de
congés payés et création du Co-
mité d’hygiène, de sécurité et
des conditions de travai l .

1983  : Retraite à 60 ans à
condition de 37,5 annuités.

1988  : Création du RMI

1998  : Passage aux 35  h, entrée
en vigueur en 2000 pour les
entreprises de plus de 20 sala-
riés et en 2002 pour toutes les
autres.

À ELLE SEULE, L’OBSO-
LESCENCE PROGRAMMÉE DES

OBJETS OU LEUR MAUVAISE QUA-
LITÉ IMPLIQUE DE NOMBREUSES

HEURES DE TRAVAIL INUTILES.

«

»
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«  

3 millions pour les victimes,
12 millions pour les actionnaires

1906
En mars 1906, une explosion dans une mine tue plus de 1.000 personnes. S’en suit une grève
massive qui prendra fin avec l’obtention d’une hausse du salaire et l’instauration du repos
dominical. Cette même année est aussi celle de la naissance du ministère du Travail.

CATASTROPHE, GRÈVES
ET MINISTÈRE DU TRAVAIL

Dossier travail
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COMMENT LA NOTION DE TRAVAIL A-T-ELLE ÉVOLUÉ AU
COURS DE CES DERNIÈRES DÉCENNIES ?

QUE REPRÉSENTE DÉSORMAIS LE TRAVAIL ?

danièle
linhart

Le travail tient une place fondamentale dans nos vies, qu’il
soit source d’épanouissement ou de souffrance. Danièle Lin-
hart analyse l’évolution du travail et ses dérives liées au ma-
nagement, de l’organisation taylorienne aux techniques
modernes basées sur l’individualisation.

ON NE TRAVAILLE PLUS POUR LA SOCIÉTÉ,
MAIS POUR L’ENTREPRISE ET SOI »

«
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IL Y A UNE TENDANCE À «   PSYCHOLOGISER » LES PROBLÈMES
AU TRAVAIL, À SE DIRE QUE LES CAUSES DE LA SOUFFRANCE
SONT PERSONNELLES PLUTÔT QUE STRUCTURELLES...

Dossier travail

LA PERSONNALISATION
DU TRAVAIL, QUI CARACTÉ-
RISE LE MONDE DU TRAVAIL

MODERNE, A CONTRIBUÉ À
L’AFFAIBLISSEMENT DE CES
COLLECTIFS ET À LA PERTE

D’UN SENTIMENT DE DESTIN
COMMUN SALARIAL.

«

»
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IL N'Y A PLUS DE
VÉRITABLE CONTESTATION DES

MODES DE PRODUCTION,
CHACUN ESSAIE SIMPLEMENT

DE S'EN SORTIR ET CEUX QUI
N'Y PARVIENNENT PAS
CONSIDÈRENT QUE C'EST À
CAUSE DE LEUR PROPRE

DÉFAILLANCE.

EST-CE QUE CE MODÈLE PEUT ENCORE SÉDUIRE, NOTAMMENT
POUR CEUX QUI SONT AMENÉS À ENTRER SUR LE MARCHÉ

DU TRAVAIL ?

LE SALARIAT A LONGTEMPS ÉTÉ LE STATUT DOMINANT DANS
LE MONDE DU TRAVAIL. EST-IL EN TRAIN DE DÉCLINER ?

QUEL REGARD PORTEZ-VOUS SUR CETTE ÉVOLUTION
RÉCENTE ?

Dossier travail

«

»
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«   PARCE QUE VOUS ADHÉREZ AUX VALEURS
DE L’ENTREPRISE, VOUS POUVEZ ÊTRE PRÊT À
TRAVAILLER SANS COMPTER »

irène
pereira

LES TECHNIQUES MANAGÉRIALES PEUVENT-
ELLES APPARAÎTRE COMME UNE NOUVELLE

FORME D’ALIÉNATION ?

NE PEUT-ON PAS ÊTRE OPTIMISTE MALGRÉ
TOUT SUR LE FAIT QUE LA COOPÉRATION

REMPLACE L’INDIVIDUALISME ?
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MÉDECINE DU TRAVAIL :
MALGRÉ LES PRESSIONS, PROTÉGER LES SALARIÉS

Ils sont les premiers à constater l’impact des nouvelles organisations du travail et de l’inten-
sification des tâches sur la santé des salariés. Les médecins du travail identifient les patho-
logies, mettent des mots sur les souffrances des salariés, prodiguent des conseils… Mais
l’écoute bienveillante ne suffit pas toujours à installer un rapport de confiance, de nombreux
médecins du travail étant salariés d’associations patronales. Reportage dans le Loir-et-Cher
auprès d’une médecin du travail engagée.

L

Multiplication des
troubles musculo-
squelettiques

Mettre des mots sur
les souffrances des
salariés
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Dossier travail

Sans relation de confiance,
pas de prévention

« Les salariés ont peur que ce qu’ils
disent soit retenu contre eux »
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Loi travail : une inversion de la
logique de santé au travail

Un métier en voie de disparition ?

Dossier travail
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Plusieurs années d’enseignement et de recherche dans une
université l’ont exténué au point d’être victime du syndrome
d’épuisement professionnel, ou burn out. Après plusieurs ar-
rêts de travail, ce jeune chercheur se retrouve désormais au
«  placard   » et attend son chômage pour se reconstruire dou-
cement. Il nous livre son témoignage.

« JE NE VOULAIS PAS VOIR
QUE MA SOUFFRANCE
VENAIT DU TRAVAIL »

A

presque plus de repos
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Climat de méfiance
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« tu bosses pour
casser les étudiants »

Cauchemars et
pensées barbares

Dossier travail

J’AI AUSSI COMPRIS LE
SENS DE L’EXPRESSION
“AVOIR LES BOULES". JE LES
SENTAIS POUSSER DANS LA

GORGE. MON CORPS SUBIS-
SAIT UN AFFAIBLISSEMENT

GÉNÉRALISÉ.

«

»
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J'aurais pu y passer

Dossier travail

JE NE VOULAIS PAS ME FAIRE VIRER ET ME
RETROUVER SANS RIEN, LA PRÉCARITÉ EST UN
EXCELLENT LEVIER DE SOUMISSION.

«
»
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La souffrance est normalisée
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Dossier communs

«   TANT QUE ÇA ROULE »
19h30. Place de la République à Paris. Alors que «  Nuit Debout  » installe son AG et qu’une
vieille sono crache un tube de Bob Marley, des coursiers à vélo se rassemblent à l’autre bout
de l’esplanade. Pause clope avant le départ. Le secteur de la livraison de repas de restaurants
à domicile a explosé. Mais derrière les millions que brassent les start-ups du numérique –
Deliveroo, Take Eat Easy, Foodora, Uber – il y a un bataillon de cyclistes, tous auto-entrepre-
neurs, flexibles et précaires.   Sous le coup de pédale, le libéralisme sauvage. Témoignages re-
cueill is par Gaspard D'Allens. Dessin : Marengo

Dossier travail
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I

le permis, sésame
pour l'emploi

CONSTRUIRE DES MURS
POUR RECONSTRUIRE SA VIE
Le Centre de Beaumotte, en Haute-Saône, est un espace d’accueil et de vie collective qui
s’appuie sur le travail et la mixité sociale et culturelle pour favoriser le retour ou l’accès à
l’emploi de personnes en difficultés.
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Dossier travail

se poser pour se projeter

un tremplin vers l'autonomie
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Selon les périodes de l’Histoire,
du rapport au travail ou de la
morale, l’oisiveté est apparen-
tée aux plus nobles activités
de l’esprit et à la liberté indi-
viduelle, ou associée à la
paresse et à l’inutilité sociale.

LIBÉRONS L'OISIVETÉ !

L

L’oisiveté, un privilège
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UNE ÉTRANGE FOLIE POSSÈDE LES
CLASSES OUVRIÈRES DES NATIONS OÙ

RÈGNE LA CIVILISATION CAPITALISTE. CETTE
FOLIE TRAÎNE À SA SUITE DES MISÈRES INDI-
VIDUELLES ET SOCIALES QUI, DEPUIS DES
SIÈCLES, TORTURENT LA TRISTE HUMANITÉ.
CETTE FOLIE EST L'AMOUR DU TRAVAIL, LA
PASSION MORIBONDE DU TRAVAIL, POUSSÉE
JUSQU'À L'ÉPUISEMENT DES FORCES VITALES
DE L'INDIVIDU ET DE SA PROGÉNITURE.

«

»

Dossier travail

L’oisiveté comme liberté !
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LE SALAIRE À VIE, UNE
AUTRE IDÉE DU TRAVAIL
Et si tout le monde était assuré de percevoir un salaire de ses 18 ans à sa mort  ? Promue par
l’économiste et sociologue Bernard Friot, cette idée repose sur la déconnexion entre l’emploi
et la paie. Pour empêcher toute capitalisation, le salaire serait socialisé dans sa totalité, les
entreprises ne payant que des cotisations.

Une production et
un travail utiles

NOUS NOUS
HUMANISONS DANS LE

TRAVAIL. PENSER QUE DES
GENS NE VOUDRAIENT PAS

TRAVAILLER EST ABERRANT.
LES GENS INTERROGÉS SUR LE
FAIT DE SAVOIR CE QU’ILS
FERAIENT S’ILS AVAIENT UN
SALAIRE À VIE AFFIRMENT

QU’ILS CONTINUERONT DE
TRAVAILLER, MAIS ILS PENSENT
SOUVENT QUE LES AUTRES

S’ARRÊTERONT.

«

»
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l'exemple de la santé

SALAIRE À VIE
VERSUS

REVENU INCONDITIONNEL

Le revenu incondi tionnel , ou revenu de base, est
une somme versée à tout l e monde de sa nais-
sance à sa mort, sans condi tion de ressources ni
de revenus. I l en existe di fférentes versions, pl us
ou moins social es, pl us ou moins l ibéral es. Dans
sa version l a pl us social e, i l s'ag i t de verser à
tous un montant suffi sant pour vivre dignement
sans avoi r besoin d’exercer une activi té rémuné-
ratrice suppl émentai re. Ce revenu incondi tionnel ,
défendu par exemple par Bapti ste Mylondo* , re-
joint l e sal ai re à vie sur pl usieurs points, notam-
ment sur son objecti f d’émancipation des
ci toyens vi s-à-vi s du travai l et de sortie du capi-
tal i sme. Les deux proposi tions ont égal ement
pour postu l at de départ que l es gens ne s’arrête-
ront pas de travai l l er parce qu’i l s n ’en auraient
pl us l ’obl igation.
Mais revenu de base et salai re à vie di ffèrent sur
l a val eur travai l . Alors que l e revenu de base
souhai te l ier l a rémunération des emploi sà l a
pénibi l i té des tâches ( l es tâches l es pl us di ffi ci l es
devront être mieux payées pour trouver pre-
neurs) , l e sal ai re à vie l a rel ie à l a qual i fi cation.
La fi l iation n’est pas non pl us l a même. Le reve-
nu incondi tionnel de Bapti ste Mylondo se «   re-
vendique de l ’économie social et sol idai re   » ,
tandi s que l e salai re à vie s’inscri t dans l a l utte
des cl asses et l a poursu i te de la pol i tique tel l e
qu’in i tiée par l e Consei l national de l a ré-
si stance. Alors que l es tenants du revenu de base
reprochent au salai re à vie de mainteni r une su-
bordination au travai l , l es adeptes du salai re à
vie cri tiquent l 'aspect «   rustine   » du revenu in-
condi tionnel et mettent en avant l e caractère
global de l eur proposi tion.
* Notamment l 'auteur de "U n revenu pour tous !
Préci s d 'utopie réal i ste", paru aux édi tions U to-
pia en 2010. Voir égal ement Lutopik n°2.

Dossier travail
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« ON NE TRAVAILLE PAS
À LONGO MAÏ, ON Y VIT »
La remise en cause du sala-
riat constitue l’un des fonde-
ments de la communauté
Longo Maï, créee dans les
années  1970. Dans plusieurs
lieux, comme au Mas de
Granier dans les Bouches-du-
Rhône, cette expérience de
vie et de travail communau-
taire sans salaire fonctionne
encore, malgré les désac-
cords et les prises de bec qui
sont un des moteurs de la vie
collective.

«  

Des “hors-les-clous”
contre le salariat
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Un travail attrayant et papillonnant

Sans salaire, mais pas sans argent

ON FAIT RAREMENT
LE MÊME GESTE PLUS

D’UNE HEURE TRENTE
OU DEUX HEURES

D’AFFILÉE ! C’EST UN
LUXE IMMENSE QUAND

ON VOIT DES GENS QUI

FONT LE MÊME GESTE

TOUTE LEUR VIE !

«

»

Dossier travail
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Collègues et colocs

LE RÉSEAU
LONGO MAÏ

La première communauté Lon-
go Maï, qui signifie «   que ça
dure longtemps  » en occitan
provençal est fondé en 1973 à
Limans dans les Alpes-de-
Haute-Provence. El le regroupe
aujourd’hui 10 coopératives
agricoles autogérées en France
et dans le monde. Ces «   archi-
pels de l ieux ouverts  » sont nés
dans la contestation et prônent
la résistance et l ’expérimenta-
tion de l ’utopie pour «   bricoler
un futur plus harmonieux  ». La
communauté dispose d’un outi l
d’information, radio Zinzine, qui
émet depuis 1981 pour à la fois
créer le l ien avec l ’extérieur et
servir de plateforme pol itique.

DANS LA PLUPART DES ÉCONOMIES DU
MONDE, LES ACTIVITÉS DOMESTIQUES NE SONT
PAS CONSIDÉRÉES COMME DU TRAVAIL, ET DONC
PAS COMPTABILISÉES. ICI, QUAND TU FAIS LA
CUISINE, C’EST VU DE LA MÊME MANIÈRE QUE SI
TU ALLAIS TRAVAILLER AUX CHAMPS.

«

»

Dossier communsDossier travail



LA NOUVELLE LOI BIODIVERSITÉ

DES NOBEL CONTRE GREENPEACE en bref

LE BARRAGE DE SIVENS ÉTAIT BIEN UN
PROJET INUTILE ET IMPOSÉ  !
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portfolio

«

WESH GROS

« Errance, ennui, jeux, séduction, danse, explosion d’énergie, apathie, langueur, nonchalance.
Désir de tout et envie de rien. J ’ai souhaité montrer ce monde souvent opaque mais toujours
incroyablement vivant : la vie d’ados durant un été.   »



35LUTOPIK #11 - ÉTÉ 2016 /



36 LUTOPIK #11 - ÉTÉ 2016/



37LUTOPIK #11 - ÉTÉ 2016 /



38 LUTOPIK #11 - ÉTÉ 2016/

ESTELLE LE TOUZÉ

Rescapée de la tuerie de Nanterre, désormais à la tête d'une armée de «  Grands parents pour
le climat  », Estelle Le Touzé est une militante écolo que les années ne sont pas parvenues à
bâillonner.

C

Militante depuis toujours

Conseillère municipale musclée

REBELLE CLIMATIQUE
SEPTUAGÉNAIRE

portrait
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Grand-mère avant tout

LES TÊTES GRISES INTERPELLENT
EFFICACEMENT LES POUVOIRS POLITIQUES,
CAR CE SONT LES ÉLECTEURS MAJORITAIRES

«
»



40 LUTOPIK #11 - ÉTÉ 2016/

GRAND JEU DE L'ÉTÉ
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CATALOGNE : LE TEMPS
DES COOPÉRATIVES

E

Dossier catalogne
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Dossier catalogne

EN QUELQUES MOTS, QU’EST-CE QUE LA CIC ?

QUELLES SONT SES PRINCIPALES RÉALISATIONS ?

OÙ EN EST LE PROJET PAR RAPPORT AU TRIPLE
OBJECTIF DE SE PASSER PROGRESSIVEMENT DE

L’ÉTAT, DES BANQUES ET DE L’EURO ?

COMMENT LA COOPÉRATIVE PARVIENT-ELLE À
FINANCER SES ACTIVITÉS ?

LE FAIT QU’IL Y AIT UNE FIGURE RÉFÉRENTE,
PRESQUE UN LEADER EN LA PERSONNE D'ENRIC

La coopérative intégrale catalane, la CIC, est née en 2010 sous l’impulsion d’Enric Duran, un
activiste connu pour avoir dérobé 500.000  € à des banques et aujourd’hui en cavale. Elle s’ins-
crit dans un mouvement fort de réappropriation de l’économie et de culture autogestionnaire.
Emmanuel Daniel, auteur de «  Rébellion et désobéissance, la coopérative intégrale   », publié
cette année aux éditions Ateliers Henry Dougier, y a passé plus de quatre mois, et est l’un des
rares journalistes à avoir rencontré Enric Dunran. Il nous explique ce qui se joue à la CIC.

« DANS CETTE RÉGION, LA CULTURE DE L’AUTO-
ORGANISATION ET DE L’INSOUMISSION SEMBLE
PLUS VIVACE QU’AILLEURS »
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DURAN, NE POSE-T-IL PAS DE PROBLÈME ?

TU CONSACRES UN LONG CHAPITRE À LA CRISE QUE TRAVERSE
LA CIC, QUE TU ATTRIBUES NOTAMMENT AU SYSTÈME DES AS-
SIGNATIONS, UNE SORTE DE SALAIRE POUR RÉVOLUTIONNAIRE.
PEUX-TU NOUS EN DIRE PLUS ?

IL Y A D’AUTRES TENTATIVES OU PETITES COOPÉRATIVES INTÉ-
GRALES EN CATALOGNE. COMMENT EXPLIQUER QUE ÇA PRENNE
SI BIEN LÀ BAS ?

DANS LE RÉSEAU,
ON TROUVE TROIS

ATELIERS COLLECTIVISÉS,
DES COMMUNAUTÉS

RURALES, DES
LABORATOIRES DE

TRANSFORMATION DE

NOURRITURE, DES
CENTRES DE SOIN

ALTERNATIFS, DES
RESTAURANTS...

«

»
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«  

LES NÉO-COMMUNAUTAIRES
DE CAN TONAL

À Can Tonal, espace social et communautaire né dans la mouvance des coopératives ca-
talanes, les habitants revendiquent l’autogestion, l’autonomisation et l’entraide. Implantés
depuis peu dans ce village de campagne, ils organisent des rencontres et des assemblées
pour créer un projet politique local.
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NOUS SOMMES ARRIVÉS
DANS CE VILLAGE ASSEZ

CALME. MAIS MAINTENANT,
EN CATALOGNE ET PARTOUT
EN ESPAGNE, IL Y A PAS MAL
DE MOUVEMENTS POLITIQUES

QUI SURGISSENT, DE PETITS
PARTIS QUI VEULENT ARRIVER

À LA MAIRIE DE FAÇON PLUS

PARTICIPATIVE.

«

»

Dossier catalogne

construire un projet politique local
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À BURE, LA RÉSISTANCE
ANTINUCLÉAIRE SORT DU BOIS
Alors que le Parlement entérine la création d'une gigantesque poubelle nucléaire dans le
sous-sol de la Meuse, les opposants renforcent leur lutte et s'ancrent sur le terrain.

«   La forêt est un commun inestimable

«   PROMENONS-NOUS DANS LE BOIS LEJUC
PENDANT QUE L’ANDRA N’Y EST PLUS »

DANS VINGT ANS, LA COMMUNE
SERA RAYÉE DE LA CARTE. QUI
VOUDRAIT VIVRE AU MILIEU DES

DÉCHETS NUCLÉAIRES?

«

»

reportage
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rapports de force
et conflits d'intérêt

«   CONSTRUIRE DES BARRI-
CADES PHYSIQUES, JURIDIQUES
ET MÉDIATIQUES »
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É

enquête

Compenser la destruction de l’environnement est une obligation pour tous les aménage-
ments qui nuisent à la biodiversité. Dans la pratique, ces mesures compensatoires sont tou-
jours difficiles à mettre en œuvre. En officialisant la possibilité de déléguer cette
compensation à des entreprises privées ou publiques, la nouvelle loi sur la biodiversité sus-
cite plus d’intérêts économiques qu’elle ne procure d'intérêts écologiques.

LE BIZNESS DE LA
COMPENSATION
ÉCOLOGIQUE
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des "unités" de nature
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compenser à moindres coûts

COMMENT LES PHILOSOPHES ABORDENT-ILS
LA NOTION DE COMPENSATION ÉCOLOGIQUE ?

EST-IL POSSIBLE DE CALCULER LA VALEUR DE
LA BIODIVERSITÉ ?

Philosophe de l’environnement, Virginie Maris est chercheuse au Centre d’écologie fonction-
nelle et évolutive du CNRS à Montpellier. En 2013, elle signe «  Nature à vendre, les limites
des services écosystémiques  », un ouvrage dans lequel elle interroge la notion de nature et
dénonce la dynamique de marchandisation de la biodiversité.

«   LES BONNES COMPENSATIONS ÉCOLOGIQUES
SONT CELLES QUI N’ONT PAS LIEU »
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VOUS DÉNONCEZ L’APPROCHE ÉCO-
SYSTÉMIQUE DE LA BIODIVERSITÉ, QUI
CONSISTE À S’INTÉRESSER AUX SERVICES REN-
DUS PAR LA NATURE. POURQUOI ?

DES ÉCONOMISTES ESTIMENT QUE DONNER
UN PRIX À LA NATURE PERMETTRAIT DE LA

PROTÉGER PLUS EFFICACEMENT. VOUS FAITES
L’ANALOGIE AVEC NOTRE RAPPORT À L’AMITIÉ
POUR DÉMONTRER QUE CETTE QUANTIFICA-
TION MONÉTAIRE EST DANGEREUSE.

COMMENT COMPENSER EFFICACEMENT LES
PERTES DE BIODIVERSITÉ ?

enquête
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EN PARLER AUTOUR DE VOUS,
faire tourner vos exemplaires, par-
tager nos articles sur Internet, nous
suivre sur les réseaux sociaux, etc.

ACHETER PLUSIEURS NUMEROS
à un tarif préférentiel pour les distri-
buer autour de vous.

TENIR UN STAND LUTOPIK
lors d'une manifestation près de
chez vous (salon, foire, marché,
festival...) : on vous enverra alors un
paquet de magazines, quelques bul-
letins d'abonnement et des pla-
quettes du journal.

NOUS PROPOSER DE NOUVEAUX
POINTS DE VENTE, vous habitez
une région où Lutopik n'est pas en-
core disponible, vous connaissez
une librairie, une épicerie, un petit
café, etc. où nos revues seraient les
bienvenues, dites-le nous et on les
contactera.

LUTOPIK EST UN MAGAZINE INDÉPENDANT,
qui n'appartient à aucune entreprise, parti politique
ou fonds de pension. Bolloré ne peut pas nous virer et
la pub ne peut pas nous renflouer, on n'en veut pas
dans nos colonnes. Ce sont les lecteurs qui nous font
vivre, et pour que l'aventure continue, nous avons
besoin de vous. Si vous appréciez Lutopik et que vous
souhaitez contribuer à le diffuser plus largement, voici
quelques pistes :

Pour tout renseignement : contact@lutopik.com

ANCIENS NUMEROS DISPONIBLES SUR NOTRE SITE : LUTOPIK.COM

NOS POINTS DE VENTE
Voici la l iste par département
de nos points de vente
(MP=Maison de la presse).






